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Résultat de l'étude comparée 
de sept vaccins anti-brucelliques 
(Travail de la Direction des Services Vétérinaires du Ministère 
de l' Agriculture et du Développement Rural) 
(Note présentée par L. DHENNIN) 
PHEMIÈRE PARTIE : CHEZ LA GENISSE 
BUT DE L'EXPÉHIENCE 
S'informer de la façon la plus complète et la plus objective 
sur Je caractère agglutinogène et l'activité d'un certain nombre 
de vaccins antibrucelliques administrés non pas à des animaux 
de laboratoire mais à des bovins élevés dans les conditions de la 
pratique : an pâturage jusqu'au moment de l'infection, puis en 
stabulation entravée et par étable séparée par lot de vaccin à 
partir de l'infection. 
LIEU ET DATE 
Les animaux étaient répartis dans huit fermes, avec le meilleur 
isolement possible, du territoire de la commune de Fougères 
(Ille-et-Vilaine). 
L'expérience a débuté en juin 1970. 
IMPORTANCE ET COÛT 
Réalisée par le Ministère de l' Agriculture et du Développement 
Rural (Direction des Services Vétérinaires) et tout particulière­
ment par les Scientifiques et les Techniciens du Laboratoire Cen­
tral de Recherches Vétérinaires d'Alfort, l'expérience a porté sur 
513 bovins femelles de race frisonne pie noire, âgées de 5 mois au 
début de l'expérience. 
A la date de ce jour, l'expérience a coûté 1.256.000 F, somme 
qui dépasse 1.400.000 F si l'on tient compte du traitement du 
personnel et de frais divers qui sans être spécifiques de l'expé­
rience n'en furent pas moins réels. 
Bull. Acad. Vét. - Tome XLVI (Avril 1973). - Vigot Frères, Editeurs. 
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PROTOCOLE 
Le protocole de l'expérience a été déterminé par un Groupe de 
Travail désigné par la Commission spécialisée « Brucellose » du 
Comité Consultatif de la Protection Sanitaire du Cheptel. 
Préliminaires. 
Une garantie sanitaire des animaux était indispensable. Il 
importait en effet de disposer d'animaux aussi exempts de Bru­
cellose que de vaccination antibrucellique. 
L'intérêt d'une garantie sanitaire étalée sur plusieurs généra­
tions autant que des considérants d'ordre financier ont conduit 
à se procurer des animaux dans des élevages néerlandais offi­
ciellement indemnes de brucellose depuis plusieurs années. 
Tous les animaux ont été soumis à deux séro-agglutinations 
et deux fixations du complément, l'une aux Pays-Bas trois 
semaines avant la livraison, l'autre en France dans les jours qui 
suivirent leur arrivée, préalablement à toute vaccination à 6 mois 
ou à 30 mois. 
Les quatre épreuves se révélèrent négatives chez tous les ani­
maux, c'est-à-dire que le taux des agglutinines fut toujours infé­
rieur à 30 UI agglutinantes/ml, et celui des sensibilisatrices infé­
rieur à 20 Unités CEE sensibilisatrices/ml. 
Les tuberculinations et les vaccinations anti-aphteuses ont été 
effectuées dans les conditions prescrites par la réglementation en 
vigueur. 
Au cours de l'hiver 1970-71, de nombreux animaux ayant été 
parasités, une injection de Tétramisole leur fut appliquée. 
Depuis le début de l'expérience une trentaine d'animaux sont 
morts, soit 6 p. l OO environ. Surtout constatées au cours de la 
première année, ces pertes ne sont pas imputables à la vaccina­
tion antibrucellique. Les causes en sont diverses : transport 
d'animaux jeunes, changement d'alimentation, intoxication par 
la fougère, parasitisme, etc ... 
Aucune maladie infectieuse n'est à incriminer. 
L'identification des animaux fut réalisée par silhouettage, 
tatouage et apposition d'une agrafe auriculaire. Dans une expé­
rience où l'individualisation des animaux était essentielle, cette 
triple précaution parut désirable. Des chutes <l'agrafe et même 
l'effacement de certains tatouages en révélèrent tout l'intérêt. 
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Expérimentation. 
Il était intéressant de connaitre les effets des vaccins chez les 
animaux jeunes comme chez les adultes. Les 513 génisses 
acquises à l'âge de 5 mois ainsi qu'il a été dit furent donc réparties 
en deux lots 
- un lot de 308 destinées à être vaccinées à l'âge de 6 mois 
révolus, 
- un lot de 205 destinées à être vaccinées à l'âge de 30 mois 
révolus. 
Le présent compte rendu ne concerne que la première partie 
de l'expérience, celle portant sur les génisses vaccinées à l'âge 
de 6 mois révolus. 
Le protocole retenu impliquait que ces génisses devaient être 
vaccinées à l'âge de 6 mois révolus, 
fécondées entre 20 et 23 mois, 
infectées entre 3 et 6 mois de la gestation, 
abattues 6 semaines après la mise bas ou l'avortement. 
Les 308 génisses furent réparties en 10 lots d'environ 30 sujets 
chaque : 
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ins•miné-•s 31 
gravides 22 'fi% 
ve-aux vivo nts 3t •.c. 
v•aux morts 15 'I :'C 
TÉMOINS 
LoT n° 1 
Pourcentage de protection 
L 
rixolio,.. 
Pourcentage des génisses ayant donné naissance à des veaux 
vivants et viables sans excréter de Brucella : 9 p. 100. 
Pourcentage des génisses pleines ou vides à bactériologie et à 
sérologie négatives : 16 p. 100. 
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9 lots destinés à expérimenter 7 vaccins seuls ou associés. 
LoT n° 2 
Vaccin tué Brucella abortus souche 45/20 
en excipient huileux additionné de tween 80 
"'-animaux 
pos;t;fs 
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Pourcentage de protection 
Pourcentage des génisses ayant donné naissance à des \"eaux 
vivants et viables sans excréter de BruceUa : 52 p. 100. 
Pourcentage des génisses pleines ou vides à bactériologie et à 








veaux -� orts 
LoT n° 3 
Vaccin tué Brucella abO'l"tus souche 45/20 







. ____ ____________ .. 
Al E aé-roogg1utination 
Pourcentage de protection 
Pourcentage des génisses ayant donné naissance à des \"eaux 
vivants et viables sans excréter de Brucella : 50 p. 100. 
Pourcentage des génisses pleines ou vides à bactériologie et à 
sérologie négatives : 35 p. 100. 
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LOT n° 4 
Suspension de Brucella abortus souche 45/20 
formolée, dispersée en excipient huileux sous forme d'émulsion 
stable suivant un procédé breveté 
(Brevet IM n ° 6941759 daté du 3-12-69) 
�animaux 
positifs 
'ï ,._A_ ..--_ ,.·-�.---- .//;:11tio.n oL__,...L=>C>�-�-....__,�-�..,.,,�,._- ,..-�F-.. ..... �� ���-.--,_-=;:::=::r-..,._��-+•-� .--.------� 
'"'IH. ..\t 2ft. fT\O.I 
1nsf...,...:..,f.e-s. 2.4-
grav1des ,1'1 "''"°• 
ve-aux \rvcr-.'s �O 9-i� 
v< �-c• -:·•, !'/. 
Pourcentage de protection 
Pourcentage des génisses ayant donné naissance à des veaux 
vivants et viables sans excréter de Brucella : 82 p. 100. 
Pourcentage des génisses pleines ou vides à bactériologie et à 
sérologie négatives : 76 p. 100. 
LoT n° 6 
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Suspension de Brucella abortus souche B 19 formolée, 
traitée par un sérum bovin anti-brucellique selon un procédé breveté 




gravides 15 5't% 
v•oux vivants 1 &!•A 
veaux morh il lt f � 
.. 
Pourcentage de protection 
--�agglutination 
l ... � 
Pourcentage des génisses ayant donné naissance à des veaux 
vivants et viables sans excréter de Bru.cella : 33 p. 100. 
Pourcentage des génisses pleines ou vides à bactériologie et à 
sérologie négatives : 35 p. 100. 
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LoT n° 6 
Vaccin agglutinogène Brucella melitensis modifié par un procédé breveté 
(Brevet LRB n° 7209684 adjuvé par l'hydroxyde d'alumine) 
'Y.animaux 
positifs 
:1 . ·  .. · ·
·�  ..... ·· 
� 
! :I �· 




'""' • .1. '41. '41 �ixahon 
inséiminéH 26 
gr�vides "'+ S4 'Yo 
v.aux vivants ""0 '1--4� 
veaux morts 4- 2.! •/. 
Pourcentage de protection 
Pourcentage des génisses ayant donné naissance à des veaux 
vivants et viables sans excréter de Brucella : 72 p. 100. 
Pourcentage des génisses pleines ou vides à bactériologie et à 
sérologie négatives : 85 p. l OO. 
l..OT n° 7 
Suspension de Brucella melitensis souche H 38 formolée, 
dispersée en excipient huileux sous forme d'émulsion stable 
suivant des procédés brevetés 
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1nsem1nees 2.8 
gravi do ' 1� :1: 
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veaux rnorls o " 
Pourcentage de protection 
Pourcentage des génisses ayant donné naissance à des veaux 
vivants et viables sans excréter de Brucella : 100 p. 100. 
Pourcentage des génisses pleines ou vides à bactériologie et à 
sérologie négatives : 98 p. 100. 
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LOT n° 8 
Vaccin vivant Brucella abortus souche B 19 lyophilisée 
{#�,,/ 
ç -----� 
�• ! �Proagglutin�t1cn 
insé!"r,:nées 2l 
grcvidt'S 11' '5'Y. 
veaux vivants '13 l'� 
veaux morts 4 2.1+ % 
Pourcentage de protection 
Pourcentage des génisses ayant donné naissance à des veaux 
vivants et viables sans excréter de Brucella : 71 p. 100. 
Pourcentage des génisses pleines ou vides à bactériologie et à 
sérologie négatives : 59 p. 100. 
LOT n° 9 
A 6 mois vaccin vivant souche B 19 (Lot n° 8), 




grcvd-s �' S3 " 
Ve'1u>t v 1vont s '10 C5% 
v•a1.,.x mort51 & 5 l •"' 
Pourcentage de protection 
.. 
Pourcentage des génisses ayant donné naissance à des veaux 
vivants et viables sans excréter de Brncella : 56 p. 100. 
Pourcentage des génisses pleines ou Vides à bactériologie et à 
sérologie négatives : 77 p. 100. 
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LOT n° 10 
A 6 mois vaccin vivant souche B 19 (Lot n ° 8), 
puis à 15 mois (Lot n ° 6) 
%'anilTlOJX
pos111h. 
grav 1d•• '12 t.I % 
ve-au'.I( v111QI"�_ -t-4 �ZY. 
e-oux mc ... ts 1 % 
Pourcentage de protection 
�i)(ation 
2 .. 
Pourcentage des génisses ayant donné naissance à des veaux 
vivants et viables sans excréter de Brucella : 83 p. 100. 
Pourcentage des génisses pleines ou vides à bactériologie et à 
sérologie négatives : 80 p. 100. 
Vaccinations. 
Les 7 vaccins expérimentés en 9 lots furent 
Lot n °  2 : Vaccin tué Brucella abortus souche 45/20 en exci­
pient huileux additionné de tween 80. (*) 
Lot n °  3 : Vaccin tué Brucella abortus souche 45/20 en exci­
pient émulsionné hydrodispersible. (*) 
Lot n ° 4 : Suspension de Bruce lia abortus 45 /20 formolée 
dispersée en excipient huileux sous forme d'émulsion stable 
suivant un procédé breveté (Brevet IM n° 69 417 59 daté du 
3-12-69). (*) 
(*) Lot n° 2 
Lot n° 3 
Lot n° 4 
OLABOR (Institut Pasteur). 
MONOBRUCEL (Laboratoire Decaris). 
ABORTOX (Institut Mériewr:) . 
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!.of n° .5 : Suspension de Brucella abortus souche B 19 formolée 
trai lée par un sérum bovin anti-brucellique selon un procédé 
breveté (Brevet IM n ° 69 1 72 94 daté du 28-5-69). (*) 
Lot n ° 6 : Vaccin agglutinogène Brucella melitensis modifié 
par un procédé breveté (Brevet LRB n° 72 096 84) adjuvé par 
l'hydroxyde d'alumine. (*) 
Lot n ° 7 : Suspension de Brucella melitensis souche H 38 for­
molée dispersée en excipient huileux sous forme d'émulsion 
stable suivant des procédés brevetés (Brevet IM n ° 949 59 du 
15-12-67, Brevet IM n° 69 417 59 du 3-12-69). (*) 
Lot n ° 8 : Vaccin vivant Bru cella abortus souche B 19 lyophi­
lisée. (*) 
Lot n ° 9 : A 6 mois vaccin vivant souche B 19 (lot n ° 8), puis 
à 15 mois souche B 19 formolée traitée par un sérum bovin anti­
brucellique (lot n° 5). 
Lot n° 10 : A 6 mois vaccin vivant souche B 19 (lot n° 8), puis 
à 15 mois Brucella melitensis modifiée adjuvé (lot n° 6). 
Tous ces vaccins sont préparés à partir de Brucella tuées, sauf 
le vaccin du lot n° 8 (souche B 19 vivante). 
Les vaccinations ont été effectuées selon les directives données 
par les fabricants eux-mêmes. 
Seul le vaccin du lot n ° 8 fit l'objet d'une injection ; les autres 
vaccins donnèrent lieu à deux injections à des intervalles qui 
sont précisés sur le tableau 1 ci-joint. 
Les vaccinations furent réalisées le 8 juillet 1970. 
Les saignées nécessaires aux examens sérologiques eurent lieu 
systématiqument au début de chaque mois. De plus, une saignée 
fut faite 8 jours après la vaccination anti-brucellique, la revacci­
nation anti-brucellique éventuelle, les vaccinations anti-aph­
teuses, l'infection, chaque mise-bas ou avorteinent. 
(*) Lot n° 5 
Lot n° 6 
Lot n° 7 
Lot n° 8 
PB (Institut Mérieux). 
ABORSTOP adjuvé (Laboratoire Roger Bellon). 
ABORLANE (Institut Mérieux). 
MONOABORSEC (Institut Mérieux). 
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TABLEAU 1 
Expérience Fougères : contrôle des vaccins antibrucelliques 
Plan de travail 
Jeunes animaux : 270 vaccinés + 30 témoins 
1970: 
:l:l juin ....... . 
8 juillet ..... . 
15 juillet .... . 





5 août . . . . . . . V. 30 
1:2 août ...... . 
'19 août . ..... . 
8 septembre . . V. 60 
15 septembre .. 
2:2 septembre .. 
5 octobre. . . . . V. 90 
14 octobre .... . 
20 octobre .... . 
9 novembre. . . V. 1 :lO 
17 novembre .. . 
::!4 novembre .. . 
8 décembre ... V. 150 
1971 : 
11 janvier 






4 mai ...... . 
8 juin ....... . 
12 juillet .... . 
10 août ...... . 
17 août ...... . 









du 2 au 16/9 (tous les 2 jours) et les 
17 et 18/9 
7 septembre . . V. 420 saignée 
14 septembre .. 
21 septembre .. 
22 septembre .. 
5 octobre 
12 octobre 
13 octobre ... . 
19 octobre ... . 
V. 450 
9 novembre... V. 480 
16 novembre ... 
23 novembre .. 
7 décembre... V. 510 
Vaccination : lots n° 2, n° 3, n° 4, n° 5, 
n° 6, n° 7, n° 8, n° 9, n° 10. 
2e injection : lots no 3, no 4, n° 5. 
;!e injection : lots n° :2, n° 7. 
Tuberculination, Tétramisole. 
2e injection : lot no 6. 
Vaccination anti-aphteuse. 
Revaccination des lots n° 9, n° 10. 
Rappel vaccination : lots n° 3, n° 4, n° 5. 
Hormones : noréthandrolone. 
Rappel vaccination : lot n° 2. 
1 nsémination. 
Renouvellement insémination. 
Rappel vaccination : lot n° 6. 
2e insémination. 
Renouvellement 2e insémination. 
Vaccination anti-aphteuse. 
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Jeunes animaux 270 vaccinés + 30 témoins 
1972: 
11 janvier .... . 
8 février ..... . 
7 mars ...... . 
21 mars ..... . 
28 mars ...... . 
4 avril ..... . 
18 avril ..... . 
16 mai .. . .... . 
20 juin ....... . 















Vêlages à partir du 20 juin 1972. 
Abattages début août 1972. 
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Afin d'obtenir la synchronisation des chaleurs, les gemsses 
reçurent à l'âge d'environ 20 mois, c'est-à-dire au cours du mois 
de septembre 1971, tous les deux jours, une injection de Nore­
thandrolone pendant 18 jours. 
L'insémination artificielle fut pratiquée les 21 et 22 sep­
tembre 1971 et renouvelée trois semaines plus tard. Certaines 
génisses ayant été reconnues non gravides, les inséminations 
artificielles furent en fait pratiquées jusqu'à la fin du mois de 
décembre 1971. 
Infection. 
Le retard de certaines fécondations entraîna le report 
au 21 mars 1972 de la date de l'infection expérimentale. 
Prévue à 5 mois et demi de la gestation, l'infection fut donc 
réalisée en fait, selon les animaux, entre la fin du troisième mois 
et la fin du sixième mois de la gestation. 
La souche infectante utilisée fut la souche Brucella abortus 544. 
Fournie par le Laboratoire de 'Veybridge la souche fut cultivée 
et conservée par lyophilisation. 
Sa virulence fut testée à trois reprises. 
On sait la difficulté d'obtenir une concentration infectante 
optimale avec des microbes à évolution lente. Au Laboratoire 
Central de Recherches Vétérinaires d' Alfort il a été obtenu une 
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souche ni trop active, ni trop faible. D'ultimes essais ont révélé 
qu'injectée à des bovins elle provoquait l'avortement 4 fois sur 6, 
des Brucella étant retrouvées dans les colylt'·dons des deux vaches 
n'ayant pas avorté. 
Jlises-bns el avortements. 
Les mises-bas survinrent à partir de juin 1972, et les avorte­
ments à partir de fin mai 1972 . 
..-\ bnllnges. 
Les vaches furent sacrifiées six semaines après l'avortement 
ou la mise-bas. Elles donnèrent évidemment lieu à des examens 
sérologiques et bactériologiques. 
RÉSULTATS 
Les réactions }or.ales sont en général importantes, sauf pour 
le lot n° 5. 
1. - Contrôle du pouvoir agglutinogène par les examens séro­
logiques. 
Les anticorps ont été recherchés par 
séro-agglutination de 'Vright, 
fixation du complément. 
Ces résultats sont exprimés de la façon suivante 
pour chaque vaccin : 
a) séro-agglutination 
une courbe des agglutinines 
- en ordonnée, le pourcentage des animaux présentant une 
réaction positive (80 U. l./ml ou plus) et des animaux suspects 
(de 30 à 80 U. l./ml), 
- en abscisse, les dates de prélèvements en mois. 
b) fixation du complément : 
- en ordonnée, le pourcentage des animaux présentant une 
réaction positive ( + + au 1 /4, soit 20 Unités CEE sensibilisa­
trices/ml ou plus), 
- en abscisse, les dates de prélèvement en mois. 
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c) le trait en pointillé sur chaque courbe correspond au résultat 
obtenu chez les témoins. 
Il s'avère que les vaccins des lots n ° 3 et n ° 4 ne provoquent 
pas l'apparition d'anticorps : agglutinines ni sensibilisatrices. 
Les vaccins n ° 5 et n ° 8 (B 19) sont agglutinogènes pendant 
un temps assez court (3 à 4 mois). 
Les vaccins n° 2, n° 6 et n° 7 sont agglutinogènes pendant 
tonte la durée de l'expérience. 
II. - Contrôle d'activité par les examens bactériologiques 
et sérologiques. 
Il fut effectué 
a) après l'avortement ou la mise-bas 
- une coloration par la méthode de Stamp sur un frottis de 
cotylédon, 
- un ensemencement en vue de la culture des lochies et du 
colostrum, 
- une séro-agglutination et une fixation du complément. 
b) après l'abattage : 
- des ensemencements en vue de cultures à partir de prélè­
vements, de rate, d'utérus, et des ganglions rétro-mammaires 
lombo-aorliques illiaques et en mélange les ganglions de la tête 
parotidiens, sous-maxillaires, et rétropharyngiens, 
- une séro-agglutination et une fixation du complément. 
Les résultats pour chaque vaccin sont résumés dans le tableau 
n ° II. 
Les examens bactériologiques sont considérés comme positifs 
si l'on constate la présence de Brucella quelque soit leur nombre, 
car ce qui importe c'est que l'animal soit débarrassé ou non des 
Brucella d'épreuve instillées dans l'œil. 
III. - Les résultats complets sont résumés, pour chaque 
vaccin, sous forme de courbes sur lesquelles sont indiqués les 
résultats de la sérologie, le nombre des animaux inséminés, gra­
vides, veaux vivants et morts, avec d'une part le pourcentage des 
génisses ayant donné naissance à des veaux vivants et viables 
sans excréter de Brucella et d'autre part le pourcentage des 


























































































Résultats des examens effectués ponr le contrôle d'activité � � 
Nombre d'examens négatifs Nombre d'examens négatifs après l'abattage après la parturition ou l'avortement 
Séro- Fixation Séro-Bactériologie agglutina- Bactériologie agglutina- Fixation 
Stamp Culture lion du compll. Cultures tion du compll. 
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TAl:ILt:AU Ill 
Co11trtile des "accins anti-brucellique.i;, Fo1tgères l!J70- l!J7:! 
Première Partie. Vaccination des gtnisses de (j moi.q 
Hésultats: cxame11s sérologiques 
% des animaux ayant présenté 
3 mois après la dernière iujedion Hêsult.aL act.ivitC 
Type Mod,• d'emploi Fèco11dité ;;, 30 Ul/ml ;;, ;o lJ CEE 1 (*) 
Lot n° 1: 
Témoins 
Lot n°: 5 




ftfl/:!O h\'PCll 80 
Lot n• 9: 
B 19 puis vuccin n" 5 
Lot n° 8: 
•1 injections ;'1 
1 mois d'inlPr­
\'alle. 
Happe! a tau. 
� inj1·cl io11s ft 
1 mois d'i11lp1·­
vallc. 
Happel a tan. 
•1 injections it 
6 �emaine� 
d'intervalle. 
H.appel à 1 au. 
B 19 . 1 injection 
Lot no 6: 
B. melilensis modi· ·> injeclions â 
fié . 3 mois d'inlrr­
valle_ 
Rappel à 1 an. 
l.ot n" ./: 
45{:!0 huileux. ., injections â 
Lot no 10: 
B 19 puis vaccin n° 6 
1 mois d 'in l.er­
valle. 













8% 4:.! % 
10% 30 % 









Il( .. ) Conclusion 
16% 
:i5 % Agglutinogène 
3-4 mois. 
Peu actif. 




ne :1.!1 mois. 
Pt·u actif. 
'7 % Agglutinogè­
ne ;J.!1 mois. 
Peu actif. 
59 % Aggl11tinogè-
11c :1-1, mois. 
Ad.iL 
Agglutinogè-
85 % ne. 
Act.if. 






/,01 11° 7: 
fi 38 2 injections à 
2 mois d'inter­
valle. 
29 % 90 % 97 % 100 % 93 % Agglutinogè-
(*) % des génisses ayant donné naissance à des veaux viables sans excréter de Brucella. 
( .. ) % des génisses gravides ou non à bactériologie el à sérologie négatives. 
ne. 
Actif. 
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Voici classés par ordre croissant d'activité exprimée sous fornw 
de pourcentage les différents vaccins et vaccinations étudiés 
Lol n° 1 : Témoins ... .... . 
Lol n° 5 : B 19 Sérum ..... . 
Lot n° 3 : 45/t.O hydro. . .. . 
Lol n° t. : 45/t.O tween 80 .. . 
Lol n°9:B19 + B 19 Sérum 
Lot n° 8 : B 19 .......... . 
Lol n° 6: B. melit. mod. adj. 
Lo l n° 4: 45/20 huileux ..... 
Lot n° 10: B 19 +B. melit. 
mod./adj . .. . ......... . 
Lot n° 7 : H 38 ........... . 
�n des génisses 
ayant donné naissance 














% des génisses 
gravides ou non 
à bactériologie 
cl à s érolo gi e 











(1) Les calculs de ce pourcentage ont été effectués par la Station de Patho­
l ogie de la Reproduction de l'i. �. R. A. à '.'louzilly. 
IV. - Taux de fécondité.
L'examen du taux de fécondité (Tableau 1) mérite une parti­
culière attention. Il révèle en effet que la moyenne de ce taux 
qui est de 71 p. 100 pour les témoins (22/31) tombe à 57 p. 100 
chez les vaccinées (127 /221). Il est même de 29 p. 100 pour le 
meilleur vaccin. Toutefois, il ne nous paraît pas possible d'en 
déduire que la vaccination est à l'origine de cette baisse de taux 
de fécondité. Seules des expériences complémentaires pourront 
nous donner des éclaircissements. 
CONCLUSIONS GÉNÉRALES 
Dans les conditions expérimentales qui font l'objet du présent 
compte rendu, les génisses étant vaccinées à l'âge de 6 mois 
contre la brucellose, les vaccins utilisés nous paraissent pouvoir 
ètre classés en quatre catégories : 
- l' accin non agglutinogène et actif. 
Lot n° 4 (45/20 huileux), 18 p. 100 d'échec. 
- Vaccin agglutinogène pendant 3 à 4 mois et actif. 
Lot n° 8 (B 19), 29 p. 100 d'échec. 
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\'nccins agglutinogènes pendant nu moins 10 mois et actifs. 
Lot n ° 7 (H 38), 0 p. 100 d'échec. 
Lol n ° 10 (B rn + B. melitensis modifiée adj uvé, 17 p. 100 
d'échec. 
Lol n° 6 (B. melitensis modifiée adjuvé), 28 p. 100 d'échec. 
- l' nccins peu actifs. 
non agglutinogène : 
Lot n ° 3 ( 45/20 hydrodispersible), 50 p. 100 d'échec. 
agglutinogènes 3 à 4 mois : 
Lot n° 2 (45/20 tween 80), 48 p. 100 d'échec. 
Lot n° 9 (B 19 + B 19 Sérum), 44 p. 100 d'échec. 
Lot n°5(B19 Sérum), 67 p.100 d'échec. 
Celte expérimentation montre que la vaccination anti-brucel­
lique est possible avec des vaccins à base de Brucella tuées, à 
condition qu'ils comportent un adjuvant convenable, l'immunité 
obtenue est toutefois relative. Il est certain néanmoins que, 
judicieusement utilisée, la vaccination peut être une aide pré­
cieuse dans la prophylaxie de la Brucellose. 
DISCUSSION 
LE PRÉSIDENT. - En votre nom à tous je remercie M. DHENNIN pour 
sa présentation d'un travail considérable, sur l'importance duquel il n'est 
pas besoin d'insister puisqu'elle s'exprime d'une façon significative par 
deux données : 140 millions dépensés, 3 années de travail d'une équipe 
très nombreuse. 
Il me semble que l'ampleur d'une telle expérience démontre à l'évidence 
que - quoi que l'on ait pu quelquefois prétendre - même à l'époque du 
plan initial de prophylaxie de la brucellose, alors que la prophylaxie ne 
reposait pas sur la vaccination obligatoire, la Direction des Services Vété­
rinaires du Ministère de l' Agriculture n'a jamais entretenu de préjugés 
contre la vaccination, mais bien au contraire elle s'est fait un devoir 
d'entreprendre une expérimentation de très grande envergure, conduite 
selon un protocole rigoureux, pour éprouver l'efficacité des différents 
vaccins et pour étudier leurs effets eu égard notamment aux interf é­
rences possibles de la vaccination avec le diagnostic de l'infection latente 
brucellique. 
Il me semble que c'était là effectivement un préalable indispensable à 
l'adoption d'une décision conduisant sur la place à donner à la vaccina­
tion obligatoire des femelles impubères dans le plan de prophylaxie de la 
brucellose. 
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Ce travail, nous a dit M. DHENNIN, est un travail collectif et anonyme, 
nous ne pouvons donc que féliciter collectivement et anonymement tous 
ceux qui y ont participé mais je crois qu'en toute justice on peut tirer 
de l'anonymat M. DHENNIN et M. GAUMONT qui ont été l'un et l'autre les 
animateurs de cette équipe. Peut-être peut-on penser que grâce à la 
meilleure connaissance des vaccins acquise par ce travail il sera possible 
de donner un nouvel essor à la prophylaxie de la brucellose, à la lutte 
contre ce terrible fléau, ce qui était bien évidemment l'espoir qui animait 
les promoteurs de cette expérience. 
